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Contes et fioavelles 
* »'« .—:— . 

Le Double Serararrt 
■«.»— 

Non. jl ne lui écrit ffc«. Ëlk k croirait mort, 
ou ingrat, ce qui e*t pire. Et pli» tard, elle 
l'oublierait. 

N'éteA-il pas, infirme à jamais? Uno. Jambe 
coupée... 

Blessi» glorieuse, certes! », mime «an* 
cette mutitttëftP» i* eût mérité Je ruban jaune, 
la petite médaille, ronde, le ruban vert et la 
croix de bronze. Sa, citation contait, son acte 
«le courage. 

•    SU bisa! r«fe j^WJWe-là  appelait  l'autre,   fl 
1 aarrait : il immolerai* son coeur. 

E» somme, ils n"étaient pas fiancés, elle ek 
fcsL. Ua ne «'«Uieni rien dit, rien promis. Par 
esJaWBh, *» te «avançât bien, qu'il* s'aimaient. 
Est-ce qu'on ne sent - pas cela tout de suite ? 

Dons, elle n*«*epdwu* plu» panier de lui. 
Pour Piasntant, il était bien tranquille. Origi- 
naire des région* envahies, séparé de sa famille 
«**•-*•• ssjftfe, M »«v«H que personne ne pou- 
vais donner de se» couvattes a quiconque. 

Plus tard, on, _ verrait, 
^û'ajlleurs, est-ce qu'elle ne l'oubliait pas? 

MjWW : Gemment nV, avaie-U dite songé ? 
«te n'âwit pWs écrit, plue rien., depuis trois 
semaine* déjà, alors quxl tué annonçait son 
arrivés dan* cet  hôpital. 

Ainsi, «M» connaître même la gravité de 
•s» mal, «Un s% retiiait, prudemment. Sans 
doute, mfirmier* dans un hôpital de Paris et 
■sachant, ee que sont on btessures, avait-elle 
compris que celle-ci s'aggteveraH, néoeasite- 
rejt TempateHott- 

Après Vaut, c'était son droit. Elle était jeune, 
saine, bette. Et puis, die n'avait rien promis : 
elte jUR tibre, EU* reculait, voila ton*. 

C'était résolu ; U »• Inf écrira»* pîuel II ne 
«•AU* pas qu'élis le plaignit, puisqu'elle avait 
cessé  de l'aimer! 

Tout«le même, c'était dur, de tenir un tel 
serment. 11 revoyait les yeux aimés, qui s'atta- 
chaient sur les siens avec tant d'éloquence, ces 
jpeu» qtri disaient : « J'*l compris » et qui ajou- 
«aient b*en vite : « Gotnpi-?Bet-moi. » 

Vraiment,     ces   yeux-là   pouvaient-ils   avoir 

Mai* qui donc « dit que « l'amour vie»» on 
ne sait comment et s'en va on ne sait pour- 

L/OÎ* WSSE 
ma«     !■■ ■ 

la France en demande 
la mise sous séquestre 

Faaiay-so juin. — Des instruotiorts ont été 
envoyées ou minisbre de la France à Stockholm, 
M. Date vend, pour demander, au nom des par' 
leurs français dé. .rentes -*ueaa», ta mise sous se.. I 
queatre des sommes en roubles et en lingots) °.un aHî 
d'or déposées dans tes banques de cette ville 
par le gouvernement,.bflpheviste. De son côté, 

MiUerand,   en   recevant   récemment   le   mi- 

La Chambre Belge a disenté  |      LE PROCES 
des "gros empochés" Belges XJA. 

question du traité Hollando-Belge 

discuté 
Traité 

On i 
d'un di 

M 
nlsWïr dé" Suède à PefHr, a*.rénou?eJé 1* prétes- 
tatoop, 4u gouvernement français contre ta -.Q~ 
teienee qui «nui été accordé* à «e transfert- 

Une opposition analogue a été ou va être for- 
mulée à. tondre*, eu un navire frété par le gou- 
vernement bolchevtete doit apporter prochaine- 
ment de l'or et du platine. Celle opposition sera 
complétée par une demande de mise sous sé- 
questra que iront adresser ou gouvernement bri- 
tannique tes souscripteur* français d'emprunts 
russe», démarche qui *3»a certaépameat imitée 
par tes porteurs anglais de mêmes titres. 

Seaon une dépêche de Stoekhwfm. plusieurs 
maisons suédoises, anciennes créancières du 
gouvernement des Soviets, ont demandé la sai- 
sie judiciaire de l'or russe. 

lies Bolehevistes oceupeût 
les ports de la Caspienne 

ILS PRECHENT EN PERSE 
LA REVOLUTION COMMUNISTE 

Téhéran, 10 iiun. — 'La situation n'a subi jus- 
qu'ici aucun changement. Les forces bolehevis- 
tes continuent * occuper les ports de la Cas- 
pienne, ils ont- débarqué un contingent d'ouvriers 
partisane du Caucase entraînes dans de» écoles 
de propagande bolcheviste et chargés do prêcher 
la révolution communiste en Perse. 

Les autorités bolehevistes ont lait procéder 
à plusieurs arrestations. 

—-^—>>a> 11 m 

10 juin. — Lai Chambre Belge a 
"nui   ITbnportante   question   du 

o-âeagai 
s la semaine damiers. A, la suite 

entre tes dieux pays, des negocia- 
sujet du traité avaient été rompues. 

M. Segexs fut le négociateur de la Belgique 
auprès eu Conseil interallié, à Paris, et exposa 
longuement devant la Chambre lés résultats 
des négociation* qui se sont produites à ce jour. 

11 a conclu en démontrant que la Délégation 
Belge rejÈrettait de ne point ontetuvr ^es garan- 
ties JndispensaMes, quelle escomptait et qui. 
sont néoessairea au déveiopp>ement économique 
de la Bel^que, a sa reconstitution, et qui doi- 
vent lui permettre en plus de se défendre dans 
le ces d'une nouvelle invasion de son territoire. 

■Le député socialiste Pusieher fit remarquer 
que le Congres ne réclamait pas un pouce de 
torraiin, mais entend obtenir ses droite à êtoe 
mis en demeure de poursuivre sa mission his- 
torique. 

La Belgique a pour cela, saar^ié des milliers 
de soldats QUE ont sauvé son indépendance, 
mais aussi la liberté de la Hollande. 

M.- Wdste, députe oetholique, a ensuite pro- 
noncé un long discours dans lequel il a fait 
ressortir que ia Belgique s'était hâtée d'abandon- 
ner sa neutralité. Au temps de celle-ci, nous 
éUons protégés par un statut nation»!; a-t-ii 
dit, ; en s«ra-trfil encore de ai^me a l'avenir ? 
nous sommas îlers de notre Indépendance, cer- 
tes, mal} nous sommes un petit pays oui. 
à côté de grandes puissances comme la France, 
ne peut seul régler- ses destinées 

Il VA COMMCNOËR 

Broxelle», ta. — L'instruction qui * amené 
rarrestaiion du baron Ëvemce Coppée at de son 
fitt» »e poursuit a<rti;vemen*. D'ores.et déjà, il 
«pparait que de nouvelles inculpations son*, pro. 

Ou annonce aujourd'hui que des instructions 
son* ouverte» contre le société Semet-Solvay, qui 
aurait livré aux AlUemande, pendant les années 
iar4>t 191*, 1017 et IQI8, environ cinq «nitiiona 
de kilos de suif «te d'ammouiaauev et contre la 
Compagnie des Gharbonmagos belges, à Frame- 
ries, dont le Conseil d'administration est pré. 
sidé par M. J. Jariot, gouverneur de te SocMté 
générale de Belgique. Cette Société aurait vendu 
à 1 occupant environ i.aoo.ooo kilos de suKate 
d ammoniaque. 

D'autre part, te journal «le Peuple» a an- 
noncé que des grands industriels liégeois al- 
talent être l'objet de la même prévention que 
M.   Coppée. 

*ia» 

quoi 
Xt savait pourquoi, d'ailleurs. Elle aval» aimé 

le jaune homme robuate et alerte ; elle s'éloi- 
gnait du bteasé, «te t'infirme. Sa fraîche jeu- 
nesse se révoltait. 

Tewrtent, «Ué êUàk si bonne, celte qui, volon- 
tairement, avait quitté la douceur d'uxta vie 
tranquille pour se renfermer dans un de ces asi- 
les des douleurs créées par ia  grande  guerre! 

Qui» elle était bonne, dévouée. Elle se sacri- 
Jâaàs, Cependant, cela n'allait pas jusqu'au sa- 
crifiée suprême. Infirmière, oui. Femme d'un 
infirme,  non. 

C'était bien fin). Il n'oublierait pas ; il souf- 
frirait en «tencê. SHte oe saurait rien de hri, 
poiaqu'elle ne demandait rien. 

* * • 
Un matin, en lisant un jouraaiî, S eut une 

eouroe e intemeticm : -un petit «rttote venait de 
îui «atee bondar le cœur. 

C'était le récit, en quetquea lignes, cVtme 
frts touchante cérémonie qui venait de se dé- 
T dpi as d*o» un hôpital de Parte où l'on soignait 
des soldats blessés. On avait ternis une médaille 
de reconnaissance à urne infirmière qui, en don- 
nent des soins à un infectieux ***** gagné elle- 
même la terrible infection et avait dû subir 
l'amputation  d'un  avant-bras. 

Cet accident iwmontast à plusieurs semâmes 
déjà : à peu près à l'époque, où lui, dans son 
hôp^el,   était  amputé  de ta   jambe. 

L'infipmière, c'éteU-eHe! Les noms étaient 
là. imprimés, et dansaient, tout éblouissant*, 
■out;.=e» «»* *» eoldat. * 

Eile! Blessée aussi, amputée comme lui, et 
comme lui, iafirme à «ont jamais I 

Malgré son serment, madgré sas doutes et sa 
résoluiion. il sentit son eosur faiblir. 

Il pleura. 
El les termes btenfeteanfcs raiderent à seroal- 

mer, à  mieux, réfléchir, à comprendre. 
Alors prenant se plume, il écrivit à celte 

qu'A n'osai*   plus,  nrain6enant   rrerter   dlnfi- 

ÉVÉNEMENTS D'ITALIE 
LE NOUVEAU CABINET 

Rome, 10. — Les journaux indiquent M. CKo- 
h'tti. comme successeur probable, de M. NitU- 

Csrteins publient déjà des listes probables de 
ses futurs collaborateurs. Selon te « Giornale 
dltalia. M. Bertolini prendrait les ajttaires étran- 
gères ; MM. Turati, Bononû, Fiera et Mode 
feraient partie de la combinaison. 

Le roi a coniéré ce matin avec MM. Tittohi 
et Oriando, au sujet de laTcrtee nrintetérielte. 

DES   RENFORTS   POUR   LALBA.ME 

A' la suite des événements d'Albanie, des na- 
vires de guerre italiens ont quitté Brindisi pour 
Vallons. - 

Le » Giornale d'Italie « croit savon- que les 
insurgés lbanais, au nombre de 15.000, ont atta- 
qué le pont de Dukati, sur la Viosa, capturant 
quelques carabiniers et coupant les communica- 
tions télégraphiques et téléphoniques. 

Une dépèche de Vallon» au « Tempo », datée 
du 9 jum, annonce «ue la situation est station- 
naire. La ville est entourée par les insurgés qui 
se trouvent h deux kilomètres et qui ont occupé 
toutes les positions dont les Italiens s'étaient 
retirés. 

Le commandent italien a établi une ligne de 
retranchement et de défense. 

Des navires patrouilleurs' ek des- tornilleurs 
sont arrivés dans le port 

Par suite de ^opposition faite par les gens de 
mer aux transports de troupes italiennes en Al- 
banie, aucun renfort n'a pu encore partir. 

Banditisme moderne 
LN DOUBLE EXPLOIT DE VOLEURS EN AUTO 

Paris, 10 jiun. — Dans la soirée d'hier, trois 
uMlividius en automohile ont arrêté, sur la route 
de Versailles à Samt-Germam, M. Rat, mar- 
chand -Je chaussures à Louvecïennes. L'n de ces 
individus saisit la bride du cheval, pendant qne 
deux autres brequ aient leurs irevolvers sur 
M. Rat qui livra sa sacoche. Las malfaiteurs 
remontèrent dans leur voilure et prirent la 
fuite. 

Quelque* instante après, ils arrêtatent un cul 

—<— 

Uvafeur 'eucheroftes. M. Badel, qu'ils dé 
îendarmerie 

aperçut 
poursuivre pas" 

un camion automobile, mais qui n'avait pas une 
vitesse suffisante pour la rejoindre. 

Cette voiture » été «trouvée abandonnée, ce 
matin, au carrefour de Rooquecourt. Cest une 
limousine gris© portant le nun éro 849-U. Cette 
limousine, qui a été certainement volée, a été 
garée A la gendarmerie de Ckèvreloup. 

aiia» 

L'encaisseur disparu 
a été retrouvé... en prison 

C'EST UN SATYRE 
Paria, 10 juin. — L'encaisseur Jules Jouve- 

nel, ce Tourquennote disparu depuis jeudi der- 
nier, ainsi que le «Réveil» l'n réteté, vient 
d'être retrouvé. Arrêté en banlieue pour attentat 
à te pudeur, ii a été écroué à iu prison de la 
Santé. 

Et Ta réponse arriva    vite. 
De son cote, le jeune faite avait fait un ser- 

ment. 
Elle ne voulait pas de te pitié, après avoir en- 

trevu fVsmonr. Elle pensait que, bientôt guéri, 
il voudrait te revoir, et eile immolai», son coeur, 
tout bas. en silence, toute seule et sans espoir. 

Elle ne voulait pas qu'il te mevfct. Mais la 
récompense l'attendait, imprévue et magnifi- 
que.. Efe pute, l'amour ffnffila». C'est une sen- 
tineik qui «oit alaàr en pteme nuit et qui en- 
tend bien des choses dans Te silence. ' 

Comme  un  conte dé fée, cote finit par un 

Ils se datant te 
—■ Je n'osais plusl 
Et comme c'était un aveu, en même temps, 

(Te ccenurirent «out de suite. 
Sur un point seulement, ils on s'entendirent 

peint. Ne prétendait-^ pas qu'elle méritait elle 
aussi,  la médailte  militaire? 

Adwenne CAMBRY. 

—«a» 

l'fllleinipe va FBGSVSJP 
une note Énergique des alliés 

ELLE A COMMIS DES INFRACTIONS 
„ AU TRAITE  DE  VERSAILLES 

Péris, 10 juin. — Les Alités préparenit actuehte- 
meni une note extrêmement énergique qui rap- 
peltere à l'AstenMgne toutes tes inaraokons au 
Tiraïté de Versailles qu'elle a commises jusqu'ioi 
au point de vue économique Les Allemands en 
effet, par l'attrlbulàon de différentes licences, 
anrtvenl à fa\>oriser les neutres ot leurs anciens 
eJMés oui détriment' de fours vatiHTueurs. 

■»»»» 

e«a> 

RU BUREAU IHTBRÎttTIOHIlL DD TRRVBIL 
Gènes, le 10 juin. •» Le conseil d'administia- 

tion du bureau mternsUonal du travail a ren- 
voyé à une conférence ultérieure les questions 
concernant les minimum de salaire et des assu- 
rances d'Etat et a décidé d'accorder à l'Italie 
le droit de désigner un vice-président du conseil 
d'administration . La prochaine réunion du con- 
grès se tiendra le 5 octobre prochain.à Genève. 

.■'■■-'■• au» i  1 

Quelle est fa mère ? 
UN   SINGULIER   PROCES 

IK JuffliBK le pnn aux êlwages 
tWlUfetaBHW 

éleveurs et amateurs de poules, coqs, oa- 
... piaarans et tous autres animaux de nasse-/ 

.  de races pures ont droit a, 'te irépaniittan i 
«tes rxsuEBages ^ Guerre et eu nempuosment 
de leurs sujets détruite ou voies. 

La Société des A-ateuNeum du Nord, dans une, 
de ses dernières réunions, a décidé d'aider  tes 

Sinistres à constituer leurs dossiers de 
et à   obtenir  l'indemnité   a   laquelle 

aàs ont 
Gomme S a été jugé préJersMe d'éteMsr tes 

dosiiBis <Fune leçon ucàtoerne. la Société a fait 
imprimer des formater que le s^créteite-adjoint, 
M. G Denwie, 15». rue Btenchemaatte, à Rou- 
issjx. «en» a la naaponilten des intoeaum.. De 

s. sur juSbfsoessoSB fournies per tes ôteveurs, 
> Société des Aviculteurs du Nord donnera son 

de te vateur 1914 des esitnwwMf sou- 
■ a son " 

M. Demeste se fera un plaisir de donner aux 
assors et amateurs tous reunesgiiwmwiUi udHes. 

qw 
que te Société des Avtautteurs du 

xiBte dapuis 1891. « déjà rendu tes 
plus grandB seroices S ÏAviouHnre Elis d.fstri- 
bue esmusstemect dhr naste traces sous forme 
de prix mm eafpoaMshue ou de primes eux pro. 
nrteMres.de hsfieecour les mieux onmnrwfmt et 
entretenues, donne des conseils sur te choix des 
meilleures races, projets d'installations, etc... 

"» "_■ ■'   '■■'!' n    ■       eas      ' 1 n     . 

Catastrophes Minières 
UNEAD. — SIX OUVRIERS 

DE CHATE- 
OMT ETE TDES. 

s0 juin. — MerorstU. dans te nuit, 
sosndsat ans cherbonnages de Châ- 

. près de Cherleroi, avec ti ouvriers. 
A Vétege de 715 mètres. 18 ouvriers sortirent 

Ceflte-ct oonooua se descente. lorsque soudem. 
à. te suite de l'on ne sait encore queates cironas. 
aanius. aateseeste bnnquaruent Pendent l'arrêt, 
la cAbte conlinua pourtant tu iéroutei. et à 
un osrteta isnsiwsns. te lourde messe du aàote 
dstotitt fit poids et àeutte brusgueraent l'appa- 

Celui-oi tomtte îourdsmant, et j*. se irer 
casser a l'étage de TO mètres, tuent tes six 
enatheureux ouvraere qu s*y trouvaient eneore. 

One enquête est ouwsrfe eUn de déonuvr* te$ 
de te cesessrophe. 

Es* 

ont été 
d'i 

AD SECOURS 0"DN 

^Id^jumv -i Cm» 
dans la #i« WoUgang, n lu 

■&siï»éwr ôet» mine* aynn» été surprte 

pot****** a*13^^:. 
ymiiitfe Ue ie»*» 
par 6'étont 

10 juin. — Les débats d'un curieux 
procès ont commencé nter à la première enam- 
bn» du Tribunal de te Seins. 

Voici les faits, tels qu'ils sont exposés par te 
demandeur : 

Le 12 mars 1893, au numéro 68 de te rue Ma- 
zarène, venait nu monde un enfant du sexe mes- 
colin, qui fut déclaré a te mairie du taie ar- 
rondissement sous les prénoms de Pterre-Médé- 
ric. né de père et de mare inconnus. 

Dix*u»t mois après, le 18 novembre 1894, 
M. Frédéric Mulfai. artiste dramatique, jouis- 
saint alors d'une certaine notoriété, reconnaissait 
cet entent comme son fils, et dix-neuf ans plus 
tard encore, eu 1913. Mme veuve Zélte Saindo, 
née Theil, sur le point d'épouser M. Frédéric 
Muffat, faisaét a son tour une officielle déclara- 
tion de reconna-eaance en laveur du jeune 
Pierrs>-M6dôrtc Muffat 

Or, s'il faut «n otoire Piftrre^Médéric, H ne 
serait te fils ni de Frédéric Muffat ni de Mme 
Zélie Saindo,. maie bien de MUte Btencne Tou- 
te», qui aurait confié à M. Muffat, son cama- 
rade de théâtre, te soin de lélever. 

Avant de se prononcer sur la vahdite des dé- 
claieUone de reconnaissance attequées, te TM- 
nùnat s autorisé te demandeur à fournir la 
preurve de ses assertâons et il a chargé KL te-; 
}u«s LeSèwn) de procéder à une enquête. 

•ese»  ■    ■     1 .  1    .m. 1 

On roman d'amour 
LA   VENGEANCE   D'UNE   AMOUREUSE 

m...   78 PIUNTUMPS 

Telle Ninon de Nenetee qui, jusqu'à te On 
de eee jouis, eut une foule d'adorateurs, te 
veuve Ccstet. matelassière à Rouen, e conservé, 
à 78 ans, le» ««Née ardeurs de te jeunesse. Et 
son «BUT, gonflé d'illusions, n'a pas «seilti... 
Alors que tan* de femmes de son sge, égrè- 
nent pour elles sentes te chaîne de leur* souve- 
nirs, se rappe*8nV */vee douceur te paaeé. es 
trouvent à 4'évocation, des heure* obarmentes 
d'entrefote tm peu de tnâianeeite tesnpéree par 
de joli* regret», te veuse Coete^qui, au mote 
des «ubéptees en fleurs, evait fait tonmer te 
tête à tm J spluejjrtiisiri de son quartier, espé- 
rait, un jour prochain, passer devant M. le 
Maire et vrvre une nouveMe lune de miel, ré- 
cbaufsëe par te boa eote» de l'été de ta Saint- 
Martin. 

Mais les beaux rêves sont décevante, sf'l'on 
en croit une chansonnette, et este découvrit 
bientôt une jeune rteaie en te personne de sa 
voisine. Mme veuve S..., seulement âgée de 63 
ans Furieuse, elle jura de se venger et, par 
un seau matin de printemps, pénètrent dans la 
chambre de son «anémie, «lie y dérobe un cof- 
fret qui eeniemùt quatorze cents francs en bit. 
iota de te Défense nationale. La meietessière 
n'est pas une «femme d'argent » ; este ne dé» 
eirai* quNine chose : supprimer te magot de 
Mme veuve S... A J'aide d'une pince en for, 
este fractura le petit coffre qu'elle e'en fut jeter 
dans un aqueduo. Sa face de l'Hôtel-Dteu, après 
qu'este eét brûlé tes préoteuï papiers , son 
amour, jusqu'au bout, fut tout feu, tout fiant' 
me. 

Inteiregée osrottement par te juge d'dnstruc 
tion, —- qui ne dut pas s'ennuyer, -r- este entra 
d'abord dans te vote des aveux, puis à te pri- 
son  Bonne-Nouvefte,   où   este séjourna   quatre 

CHEZ LES MARCHANDS DE MORT 
PERQUISITIONS ET ARRESTATIONS 

Paris. 10 juin. — M. Forgeront, commissaire, 
a effectué) cette nuit une descente 17, rue Fon- 
taine, dans un bar fréquenté par des mar- 
marenands et acheteurs de stupéfiants. 

H a Immédiatement saisi,' les pardessus accro- 
chés aux paieras et découvert dans tes poches 
de ces vêtements 300 paquets de chlorydrate de 
cocaïne, des revolvens et des couteaux. 

Deux arrestations ont été opérées : celles de 
Mme Rojetet. âgée dé 30 ans et domiciliée 26, 
rue de VaiUier' à Levallois et d'un nommé 
Emile Parent, né è Alger et domicâlié 6, im- 
passe Ouelma.   

aie»      1 • V „"'x," 

Landru est renié 
par son émule américain 

La Cour de Los Angeles vient de condamner 
à te prison perpétuelle J. Watt son, dont la 
conscience — il l'a avoué lui-même -— n'est 
pas sans reproches. 

Les chefs d'accusation prétendent, en effet, 
qu'il a, dans un laps de temps inférieur à dix 
années : 

i° Contracté   ae> mariages ; 
3° Assassiné  six de ses" épouses. 
De plus, des présomption* grave* de meurtre 

pèsent encore sur l'ineuapé à propose de huit 
autres de ses conjointe*, dont il fut impossible 
de retrouver tes taraoes en dépit de laborieuses 
recherchée. 

Naturellement, Webson s'est défendu avec vé- 
hémence, d'être pour quelque chose dans ces 
huit disparitions. Mais il a reconnu avec une 
spontanéité délicieuse les six meurtres qu'on lui 
reproche, et que les charges écrasantes ne lui 
permettent d'ailleurs pas de   nier. 

— Qu'Is féroces mobiles vous poussaient h 
immoler ainsi d'innocentes viotimes ? interro- 
gea la juge. 

— Je me le demande, répliqua-t-il. Moi qui 
ne satuais voir souffrir un animal, j'éprouvais 
à chaque foi» une pénible angoisse. Lorsque 
d'un solide coup de marteau j'avais tué une 
de mes femmes, un chagrin intense m'envahis- 
sait. J'éprouvais l'irrésistible nécessité de cou- 
rir au dehors pour  y   rire et on'amuser. 

NatureUement, les plus réputés anthropolo- 
gistes des deux Amériques se transportèrent à 
Los Angeles afin 'd'y examiner ce a phéno- 
mène ». 

Es «'accordant à constater Ta sensualité exa- 
gérée» de* lèvres, de Wateon, ta longueur inso- 
lite de sec bras « qui t'apparentent au gorille », 
une àntettegewee très   vive,   mais anormale   (!). 

Tout, «n Wateon, d'après eux, rappelle les 
caractéristiques, les traits mêmes de Jack l'E- 
ventreur, de l'assassin Vidal et de... Landru. 

Un de cas crombstlostetae laconto  à  Wateon 
•l'histoire de Landru. Mais Watson protesta avec 

" 'on ; 
ne pute voua permettre, docteur, cVéta 

Pour ne pas faire mentir 
!a somnambule extra lucide 

UNE CLIENTE tA « SOULAGEA » 
SE  DDX   MILLE   FRANCS 

Paris, 10 juin, — Mme Simecourt, connue 
sous le nom de Mme d'Isfs. exerce dans son ap- 
partement, 60, rue Emerian, lé profession de 
somnambule extra-lucide. Elle reçut il y a quel- 
ques KHW« te vteite d'une jeune femme grande et 
ru-une, panaissant âgée de 85 ans, d'une élégance 
discrète, se disajït femme de chambre dans une 
grande maison, qui venait la consulter aw sujet 
de son avenir. Dormant d'un sommeil léthargi- 
que, la somnambule lui prédit une prochaine ai- 
sance provenant de la trouvaille d'une somme 
Importante. Satisteite de te consultation, te 
jeune femme nemercia et sortit. Après son dé- 
part, Mme Simecourt consiota quune somme 
de dix milte francs placée uans un coffret qui 
se trouvait dans la salle, avait été soustraite. 

On reclwrche la jeune inconnue, qui ne voului 
point fuir© mentir la soianambule extra-lucide. 
  a».   

ha femme égale de l'homme 
PROCLAMATION DE L'ALLIANCE INTERNA- 

TIONALE POUR LE SUFFRAGE DES FEM- 
MES, 

Berne, 10 juin, -t- Ije Congrès de l'Alliance in- 
ternationale pour le suffrage des femmes a ap- 
prouvé une proposition tepdisnt a la création 
d'un bureau autonome indépendant, de te Société 
des Nations comme celui de la Croix-Rouge, qui 
s'occupera exclusivement des questions témi- 
rtines. 

Le Congrès -a adopté une proposition procla- 
mant que l'Alliance travaillera à assurer l'af- 
Iranchissemer.t dés femmes dans toutes les na- 
ttons par l'obtention des droits de suffrage et 
par les autres réformes nécessaires pour éutbtir 
une égaatté complète entre tes hommes et les 
femmes au point, de vue des libertés et, de te 
situation sociale économique. 

L'ACTIVITÉ DD PORT DE CALAIS 
La Chambre de Commerce de Calais publie 

F ensemble des renseignements statistiques sur 
l'activité du port  pendant  l'année   1919. 

Celte statistique constate qu'en 1919 le nom- 
bre des navires entré* au poli dé Calais s'est 
élevé à 4.S47 et celui des sorties à 5.338, repré- 
sentant un tonnage de jauge nette de 4 mil- 
lions  109.008   tonneaux. 

Les importations se sont chiffrées à 1 million 
188.584 tonnes et les exportations à 418.487. 

«Quant au nombre de voyageurs qui sont pas- 
sés par Calai*,il a été de t.595.478. dont 082.416 
à l'entrée et ui3.062 à te sortie. 

Dans les importations par pays d'origine, 
c'est l'Angleterre qui tient la tète avec 5fl3.o38 
tonnes,  suivie de loin par les  Etats Unis. 

Les services rtgruliers. eu 19,19, ont été essu- 
ies par les lignes suivantes:     ' 

Les lignes Londres-Calais, ai départs par se- 
maine ; Grimsby-Calais, Leeds-CaJais, Lcith- 
Middlesbrougb-Calais, 1 départ par semaine ; 
Gothernbourg-Caiais, 1 départ par mois ; Calais- 
Le Havre, Huelv«-Calaiat 1 départ par quin- 
zaine ;   Caiais-New-\ork   et   Calai s-Bai timoré. 

Les autorités militaires anglaises ont importé 
469.443 tonnes et exporté 366-aia tonnes, com- 
portant des marchandises diverses, de Ja houille, 
du cote, de l'essence, du pétiole et o< 

Un grave accident d'auto 
s'est produit à Houbaix 

Quatre personnes sent blessées 
dont «ne mortellement 

Un grave accident d'auto s'est produit hier 
wers minuit trente, rue de Lîlïe, à l'entrée de 
ta rue du Curoir. Quatre perscr nés ont été ulu* 
ou moans ^èveroent blesséas, dont l'une au 
moins,  M.  Dubar, est en danger de mort. 

Un camion automobile Chargé de 7.000 kilogs 
do vieux métaux, appartenant a M. DeroutoaLx 
boulevard do Beaurepariiw, et conduit par son 
employé et tocataiae, M. Aloys Derammelaere, 
aesoendatt, lentement,en raison de son charge- 
ment, la rue de Lille, se dirigeant vers te cen- 
tra, une autre automobile arrivait à vive allure. 
Occupée, par cinq, personnes et suivant la même 
direction. Probablement, a cause de son insuffi- I 
sant èeteirage. le conducteur, M Defaplace. ne 
vit pas à temps te camion qui 1« précédait et 
contre lequel il lança sa voiture. 

Un çhoè terrible se produisit. Lu-seul des oc 
cuppts était ^ndamne. Il fallut transporter les 
quatre autres chez M. le docteur Vantaer dont 
la demeure est proche du lieu l'accident, qui 
leuJ.?°?n* *** Première soins, «t lut bientôt 
asMité de son confréie, M. Hurtoj-. 

M. Adofphe Dubar, le maître d'armes roubai- 
sien bien connu, lia sus, rue Pascal, 8, a une 
fiacture du sternum, une fracture de la rotule 
des onutosions profondes du front, des plaies 
mulUptes, une commotioix céréhrale très vio- 
lente. Etant donné son âge, et malgré sa forte 
constitution, il est douteux qu'il puisse survivre 
a ses blessures. 

M. Auguste Hfspard, 39 ans, demeurant rue 
Dugu*i5clin, 33, à Roubaix, souffre d'une frac- 
ture du «ras gauche et d'une contusion cte la 
levne inférieurs : Mme Hispard, 34 ans, son 
épouse, des plaies contuses au cuir chevelu, 
dune fractura de la jambe gauche et, d'une forte 
commotion cérébraie ; M. Albert Delaplace, 30 
ans, demeurant rue des Sept-Pouts, proprié- 
taire de l'auto,  de diverses contusions. 

Ces quatre personnes ont clé 'reconduites 4 
leur domicilf,  respectif. 

TOURCOING 
ELECTION   D'UN   DELEGUE 

A  LA  COlUsIâSION  CANTONAL* 

La Mairie de Tourcoing m formai les délégués 
dm sociétés de secours mutuels que les votes 
poui l élection d'un délégué s la Commission 
Csnloriale sergat revue» à l'Hôtel de VUlt, petite 
salie de* mariages, dimanche prochain 13 juin, 
de 8 heure» du mu lin a a heures du soi:. 

11 tour eet rappelé OJUC chaaue délégué doua 
renietti-L- son bulletin de \cte dans un- enve- 
loppe cachetée qui sera, au mopreni du \ote, 
renfermée par tes s.jms du Waîi-c ou do son 
supph-ant dans une seconde envotoppe portant 
en aujscnption le, titre d* la So:iéié et te item 
de lelectem,-. 

f^es deux enveloj>pas devront être prépaieei a 
J «*«tt0« P»r les soins de l'électeui. i 

AUTOMOBILISTE EN DEFAUT 
Pour défaut de plaque à l'avant du son auto, 

contreveation a.élé infligée eu propjiét^lf de 
l'automobile Jft53-D. 

■e»» 

le* vrvres. 
e»a 

bter entr«v tué <■* mol un pesaHète. Moi, je suis 
un . gentleman ;/ Landru e promis te mariage 
souventes fois, rasés n'épousa jamais. Moi, je 
me suis engagé vingt-huit tes», et vingt-huit 
fois 'mes engagements reçurent une ratification 
légale. 

« Celui qui n'observe pas te parole donnée 
n'a pas droit à l'épéthete d'honnête homme : 
an ne doit jamais sa dédire.   » 

Lee épouses « rescapée» » de Watson profes- 
sent sens  doute une «y^m différente. 
■      ■■'   ■ ■ n <IS»ii . r        1     M 

Scandale intolérable 
DES TOURISTES, A CERNAT» SE PASSENT, 

DE MAIN EN MAIN, DES CRANES DE 
POtLDS. 

Les journaux d'Alsace-Lorraine ont protesté 
dernièrement contre le fait de touristes qui se 
trouvaient eh excursion au Vieil-Armand et 
qui avaient organisé un bal public sur te sol 
sacré. Les Journaux signaleni aujourd'hui que 
des actes de vandalisme non moins scandaleux 
se sont produits près de Gemay, où se trou- 
vent de nombreuses tombes militaires. Les corps 
reposent à fleur de terre. Dés tourKStes, parmi 
teuquete se trouvaient des Suisses, vinrent ex- 
oursâonner oes jours derniers dans ces parages. 
On les vit se passer les crânes de main en mon; 
d'aucuns les avaient même fixés au bout de 
leur canne et se firent photographier, en pre» 
nant des poses avantageuses 

L* « Echo de Muiflouse  » invite tes autorités 
S mettre fin à cet était de choses, en protégeant 
miteux tes morte contre te curiosité mafesfne de 
touristes dénués dé tout sens moral. 
.-.         ■ ■    ■ 1   .—■ aws» ■■    - 

Ces voleurs auront de qaoi boire an coup 
ILS OKT PKIS POUR CRTIT'MttfcB FRANCS 

OS RHUM ET OE VIN SUR LK FORT DI 
DUNKEBQUE. 

On à voW cinq fûts de rhum et six caisses de 
vin, d'une valeur totale de cent mUte francs, 
sur le port, au préjudice de la maison Wy». 

Lille, Valenciennes 
et Le Cateau Vont être décorés 
LE MINISTRE DES REGIONS LIBEREES 

LEUR REMETTRA LA CROIX DE GUERRE 
LES 27  ET  28 JUIN 

Paris. W"fuin- — M. te Vftntetre des Régions 
libérées, représentant te Président de te Répu- 
blique, se rendra dans les régions libérées tes 
27 et 28 juta, pour remettre te croix de guerre 
aux villes de. Litte, Vatenciennes et Le Cateau. 

Aux Conseils de Guerre 
UN CAPITAINE ROCHE VOLEUR 

Le capitaine boche Kteusa, prévenu de dépré- 
dations et vol dans te région d'Hail'luin, com- 
paraîtra à l'audience du 2e Conseil de Guerre 
du a4 juin igao. 

UN NON-LIEU 
Soncin Jacques, dit «te Turc», prévenu de 

trafic d'or,  vient de bénéficier d'un  non-lieu. 
On ae souvient que Soncin était à Lille pen- 

dant l'occupation employé d'un trafiquant d'or 
et qu'A eut comme rabatteur te jeune Van Pa- 
anael, qui fut assassine par tes frères Cornil 
dans la cave de l'estaminet du « Lapin-Eteno», 
rue Saint-Sauveur. 

PEMMEë  ENNEMIES 
M. te lien Dana nt «VivtHène: a continué hier 

.après-midi son instruction contre Mme Israël, 
de F*vee-Utte. Cette dernier» tot confrontée 
avec Mme Peattelle, qui déclara que sente Mme 
Israël pouvait connaître la présence chez elle 
des armes qui s'y trouvaient cachées. A l'ap- 
pui de apn affirmation, elle invoque te témoi- 
gnage d'un jeune homme nommé Robb. qui 
fut, d'aflteurs, à l'occasion de ce fait, condam- 
né à & «ne de prison et bénéficia, par te suite, 
d'une remise de peina. 

A cette accusation catégorique, Mme Israël a 
repondu simplement que tes Boches connais- 
saient parfaitement la cachette de Mme Petit- 
fite et n'avaient en besoin, pour la découvrir, 
du concours de personne. 

Rappelons pour mémoire mie Mme Peti*fils 
fut condamnée, par le Conseil de Guerre alle- 
mand,  s   lâ ans de travaux  forcés. 

ILS  VOLERENT 

Le ae Conseil de Guerre a jugé hier tes affai- 
res  suivantes : 

Julien Parant, Augustin Boulet. Frédéric To- 
pin, eoMcte de ae classa au 1er B. I-, «ont con- 
damnés à te peine de deux années d'emprison- 
nement,   mitigée  par  le  bénéfice de  te  loi ue 

**""*'  DES8RTEUB SANS LE VOULOIR 
Detesmoy Henri-Emile, soldat de se classe au 

1er E. I., est acquitté à te minorité de faveur, 
en raison de ce que. «'étant présenté au bureau 
de la ire section de C. O. A., à Lille, on avait 
refusé de l'incorpore»-, «on ordre d'appel n'étant 
pas régulier. 

A te suite de cefe. ayant repris «a liberté, il 
paraissait bien dWffcHe, er effet, de prononcer 
contre- lui «ne péneiHé pour déeertton à l'inlé. 
rieur.. . , '.- >^ " "    ■ • ' - 

LES  VIOLENTS 

Lechevrel Louie, soldat de ae classe eu i5ie 
R. A. P., est condamné à 6 mois de prison pour 
avoir outragé   son  n»a«écbaè-des-logfe. 
"-^- Renan Georges-Louis, ■rèfasmr.r à te TM., 
410, est. acquitté. 

— Beéck JMa Motensmed. sapeur de se cl. 
au Se génie, qui en février igao s'était livré à 
de» vêtes de fait sur te soldat de ire otesee Se- 

Pour les prochaines Assises 
LA LISTE DES   JURES 

Voici les noms des iun-és appelés à siéger à la 
prcfcbaiine session de lu Cour d'Assises du Nord : 

JURES TITULAIRES 
M.   Deb&isieux   Alpuones,   muicliand   de   tis- 

sus à Roubaix ; 
M. Vandenherde Georges, horticulteur à Llfle; 
M. Deoaudt Julien, dessinateur a Lille ; 
M.  Clément Emile, agent-voyer en  retraite â 

.Vtelo ; 
M. Llxon Hapan. oapHaine en r€graite â Font- 

sur-Sambre ; 
M, Rou«ae ArUiur, rentier a Solre-le-Château , 
M. Lener Jules, négociant à HazebroucU i 
M.  Firuit Lucien,  coiffeur a Roubaix   ; 
M.   Gtuidici   François,   receveua'   buraliste,   A 

Nordpeene  ; 
M. Fariniea'iix Jean-Baptiste, cordonnier a Aix; 
M. Capon Eusèbc, cultivateur à VVambaux ; 
M.   Meta ter  Victor,  retraité  à   Neuville-en-Fer- 

rain  ; 
M. Gantois Elie. propriétaire à Bailleul ; 
M. f-ehooicq Emile, employé à NeuviLie-en-Fer- 

rain ; 
M.  Becker George*, employé  à Haubourdm  ; 
M. Cartier Pierre, propriéui'iae à Lille ; 
.M. Çorndlle Louis, cultivateur à Mouvaux ; 
M. CliavaiKe Maurice, conimerçant, à Hasnon ; 
M. Deltosse Eugène, brasseur à RM terne . 
M. GaugasTl Edouard, employé, à VJeux-condé; 
M. Demarcq Eugène, rentier, a Lille ; 
M. Ducroqufl* Jutes, propriétaire h La Gorgue ; 
M. Thiailie» Arthur, rentiar. à Dunkerque ; 
M. Mônard Victor, industriel, à Mouvaux ; 
M. Carolus-René. employé à la Caoses d'épar- 

gne de Bailleu.1- 
M. Genevoise Michel, fabricant, à Lttle ; 
M. Renouard Xavier, docteur en dn-oit, à Lille ; 
M. THge FêMx, épicier, à Lièle ; 
M    Deligne Femand, imprimeur, à Cambrai: 
M. Dujardm Samuel, propriétaire, à Laminoy ; 
M. DubruUe Heari, tisserand à wattrelos ; 
M. Dubui&son Emile, rentier, à Solesmes ; 
M. Couiliet Cyrille, cantonnier à Warwiehain ; 
Al. Wagon Henri, ouMi\-a*eur, à Saméon ; 
M. Launy Stanislas,  pharmacien.  à  Roubaix ; 
M.  Darras  KMber,   fabrioant d'eaurde-seltz,   à 

Tourcoing. 

JURES SUPPLEMENTAIRES 
M.  Viciot Constant, rentier, à Douai ; 
M. Gambieu Léandre, contremaître, à Douai ; 
M. Lecas Edouard, banquier, à Douai i 
M. Allier Louis, ingénieur, à Douai. 

VQL A L'LSDïE 
f-o nommé ttearv Lag.ie, 54 ans, deoieurant 

a McHi^cron, me du Bliioc-Pignoa. i^, trou\é, 
mercredi «oir, ù 11 heures 5É>, a »a frontière, 
porteur de 10 bobiivs* de laine, du poid:. de 
4oo gramme- -nviron. a été inlenceilé pav des 
ageatel en patrouille et ouesHonqè sur la pio- 
venanufc  de     etlt   marehamdise. 

Lagae a reconnu avoir dérobé cette aine 
cbe* M. Vernier, fabrieant à Boubaix, où il -»t 
employé  comme tisserand. 

Il sens déféré au parquet, aprè* rédaction d'un 
procès-verbal au commissariat du 3e arrondis- 
sement. 

L'INSCRIPTION   POUR  LE  CHARBON 
Le service du linvitaiiiemont nous pri de 

prévenir la population qu'il n'y aura pas de 
tour d'inscription pour tes retardataires. Sa- 
medi matin, secteur 4, carte* grise»; aprè>- 
midi, cartes roses. 

TOMBE D'IN TRAMWAY 

Mercredi à a heures, le nommé Louis Schul. 
1er, 44 ans, ouvrier électricien, demeurant quai 
du Havre, S bis, qui se trouvait iur le marche- 
pted d'un tramway, boulevard Gambette, a été 
heurté par uq tombereau et renversé «w km 
chaussée. 

P   n'a, heureusement,  été   blessé que légère, 
ment.   L'accident est dû  à l'imprudence de  la 
victime. 
*   

MARCHANDS  INDELICATS 

Procès-verbal pour tromperi» sur la quantité 
de la marchandis*. vendue a été dressé au ae 
arrondissement, contre les ooromé* Paul Deia- 
dique, a3 ans, marchand de bois, à Boubaix, 
rue de i» Guinguette, cour Mu41ië, 36; Auguste 
pe.Iediqse, 32 ans, -narchand de bois à Roa- 
baix rue de la Guinguette, cour Gauss^ment, 
11. Cet. deux individus livraient, depuis quel- 
ques jours, du bois aux personnes de la localité 
mai* ils ne remettaient en général qu« la mo:li«: 

de la commande pour laquelle ils percevaiem 
entièrement !e paiement. 

LE SQUARE INTERDIT 
Pour circulation â bicyclette dans Je squar* 

de l'Hôtel de Ville, çt défaut d'avertisseur ê 
ia mach«n.e,, contravention a été relevée ccritr« 
Achille Carbon, iô ans, apprenti mouleur, de 
meurant tj, rue de Màcon;. 

Tourcoing 

M.  H.  de 

2S3S233 =S5tf 

ROUBAIX 
Bureanx ; 39. rne Paevrée. — Téléphone 9-M 

FEDERATION DES  AMICALES LAÏQUES 

Le bureau dr ta Fédération a l'honneur de 
rappeler eux trésoriers, tiésorières ©t membres 
d» la Mutuelle d'adultes, que la réunion géné- 
rale aura lieu te dimanche i3 .purn, à 10 heures 
préetees. eu Foyer, 4a. rue d'Alsace. 

. Ordre du jour : approbation des taux; paie- 
ment du deuxième trimestre 1920 ; remise des 
livret* pour leguliuisaUoû; amende aux ab- 
sents, t 

A  l'issu* de te réunion, réunion  du bureau. 
Pour te   Bureau, 

Le   Seçrélare:   Aid.    DEJEUNE. 

CHAMBRE  DE COMMET 
•La   l~Jiambt-e   de    Commerce   de 

nous communique la note suivante : 
Le Commerce, avec la Russie. — 

Chevilly, attacha commercial pour les pays- 
russes, a installé provisoirement son bureau, 
J'y, rue ravart. à Pans, ou il recevra tes per- 
sonnes désireuses det s'entretenir avec lui tes 
mercredi et vendredi, de 10 heures S midi. ' 

!* comUmiible dans l'industrie. — On utilise 
actuailemenl dans-certaines industries, des hu* 
les lourdes de goudron de houille, densité 106O, 
calories 9500. Le;; industriels qui seraient sus- 
ceptibles d'utiliser pour leurs générateurs ce 
produit, trouveront tous renseignement utiles S 
la Chambre de Commerce. 

La monnaie divisionnaire. — Afin d'éviter 
tout malentendu, la Ohamfrre de Commerce 
rappelle que ias coupures des Caisses d'Epargne 
et de toutes les municipalités ou des groupe- 
ments de communes sont toujours valantes et 
son* d'ailleurs acceptées en paiement a ?* 
CaisiST. Municipale. 

FERMEZ A L'HEURE 
Contravention  contie  Casteiain   Edmond,  ce» 

feticr. 23, rue de la Gare, qui avait encore se 
café ouvert la nuit du 8 au 9 couraut minuit. «*«"**. api i 

INSPECTION DES CHEVAUX 
La Commission, qui siège place Thiers tev 

minant ses opérations aujourd'hui vendredi If 
juin, à cinq heures du soir, informe les retar- 
dataires quun procès-verbal leur sera adressé 
conformément à la loi si leurs animaux ne sont 
lias présentés pour cette date. 

ACCIDENT  D'AUTO 
Jeudi, un peu après 0 heures, à la sortie des 

ateliers, un grave accident s'«et produit sur te 
pont de la Vigne. 

On venait de baisser le pont-levis après le 
passage d'une péniche. De nombreuses person- 
nes attendant ie établissement de la circulation, 
se précipitèrent pour passer; soudain, l'une 
d'elles, Mme Housseau, ménagère, place de -la 
Nation, fut atteinte et renversée par un camion 
auto chargé de charbon, piloté par le cliaui- 
fem  Floa, qui je rendait à te « Lainière  ». 

Mm» Houes eau fut relevée .-t transportée à 
l'estaminet Steckeibout, où le docteur Druenne 
fils lui prodigua des soin*} l'extrémité du pied 
droit est sectionné» et te blessée porte de nom- 
breuses contusions sur tout te corps. 

La victime a été pensée et transportée à la 
clinique du docteur Descarpentries. L'amputa- 
tion du pted sera nécessaire. 

LES VELOS VOLENT... ET SONT VOLES 
M.   Carlos  Desplanque,  journalier,   demeurant, - 

S Hem, hameau du PetitrLannoa. 1*8, a^déeteré    V 
que son vête h»i avait été vote, samedi soir, veps: 
neuf heures et quart, rue La Rochefoucauld. 

MUSIQUE   MUNICIPALE 
Aujourd'hui vendredi, a 19 h. 30 très DI-«PJ«*B 

à 1 Ecole Nationale de Musique. réDéOâLîn o*S*7 
raie. 

ÉTAT-CIVIL 
NAISSANCES. - Seonges Biwrtens rua «y Bma- 

Pam. 154 - pisrre Carher. rue Claùae-Bernara sa 
— Andrée Daccrttlgnias, ru* de CtkantsUr 96?' _ 
Raymond Batrtîsje nue de ia Croix.Rouge, 93» _ 
Majne Latay, ru» du Moulia-Toetoe. 69 — Albert 
Debbiemdras, rue <tu; Brnjn-Pam. aoo. — pierre Vi- 
drequin, me de Ctaartres. 16. 

DECES — Emils Geudiai, sa ans, maiMitentton- 
neur. rua du Blanc-Seau. 228. — Louis Delepoutl* 
71 ans .rentier, rue des Orphelins, 8. — Gatortelle 
Letebvra   15 ans. rue du Moulin   71. 

FERMETURE TARDIVE 
Procee-verbal a ete rédigé S te charge de M. 

Constant ,Decock, 44 ans, emballeur et cafetSer, 
à 1 angle use rues Bouchtr-de-Pei-thes et du Lu- 
ssmnourg. pour fermeture tsadive de son éta- 
blissement. 

'■ NAISSANCES — Marie-Couisa Baeh, rus Se 
Moaaeax. — Raymond Nappe, rue cr Artois 1. — 
Andrée Beanaats, inia peu. 43. — «Itese^outa» Van 
dan Eada, rue du Nou^eaa-Mondie. 83. — Fernande 
Débraie, ras de Tunis. 9*. — Lucie Veraxral place 
"Parvali. 5. — Pauiette PoQuesnoy, boulevard de 
Fourmies, 35. 

DECES — Charles Capelle. 11 mets, rue des Loa- 
ffues-Hales. m — Bugeoe FieheHe «i ans. boule, 
vaw* da Belfort, 36. — Albert Logis, 7 mois, rue de 

.Flandre.   8SS. 
■ aie» ■        » i." 

Autour de Roubaix-Tourcoing 

L'AGENT N'AVAIT PAS TORT 

CROIX 
TICKETS DE CHARBON   — Vente de tickets 

« au ^" 
Ogters. 

de chs^^,pour k! Secteur Rouùsix au  Maga. 
-^5 central d^Cbsxbon, lé. rue- ' 

Jeudi 10 jow, de huit à doujse Tteujrss, et de 
quatorze & selae heures, cartes* msnero 1 S TO0 ; 
Vendredi Ujute. mêmes heures pour tes munê- 

Carte de une personne. 100 kstes pour S9 fr. • 
de 8, 3 et 4 personnee, 150 Jcitos pour ia.60 ; 
de 5 eAptea. Sûluloë pour SU*, v" *-'°g ' 

Les personnes voulant se  faire Inscrire pour 

• ^LmeTfflar WuiT* **** */-«* «^anter 

, I     ALLOCATIONS MILITAIRÈê. - Le paiement 
gutf, faasan*  fonctmn» de ohé* o^eecenade, est J des altocafcons miHteires aum lieu v«S!adiTu 

i condamné à 6 mou de pnaon* » iUiDa 49 S 4 i ifewsfc s & && m $££* u 

Nous avons relaté, dans notre «numéro d'h'ér 
la rixe qui s« déroula a Saint-Amand, et * te- 
que.te prit part un  agent de la police hatoise. 
M.  AJbumezard. ^^' 

Des explioaticns qui nous ont été fourntea PU 
ce pohcaer, qui est iras bien noté, il ne st. serait 
mêlé à cette querelte que pour éviter qu'us de- 
ses camarades, qui raccompsadait, et qui avait 
pris teit et cause pour lui' contre des gens qui 
l'insultaient, sort, roué de coups 

Aucune  plainte  concernant celte  affaire  na 
dswteurs été transmise à te police de l'endroit 

Ajoutons que te soir marne du Jour où se dé- 
roulèrent tes faite que noue avons signâtes   M 
Albumazard se jeta dans te canal pout  sauver 
varie   femme   qui voulait   s'y   suicider,   et   qu'il 
réussi à ramener saine et sauve sur la berge 

-•« 
LA LfjfilA  A  LILLE 

OS nous informa que te célèbre société chorale 
ostee - La leil* » cetera son «onsours à tema- 
Onee de gala au 'organise « L'Emulation Chorale . 
le dimanche 4 juillet, à l'Hippodrome da Lille an 
profit des mutiles de guerre. 

DANS LA  GENDARMERIE 
'  Nomloetions 

Le meré^Ai-des-logte de 3e classe, DoUé, est 

dT^ad^^Dunlterq^. *U «>*™*»**™* 

«rnolnn^dï'role^^^ * ^- 
Le gendarme à cheval Bouvry, nasse chaf de 

§ri^BWTcbevsJ, à te* brigade cte'^vuv (Psi 

Hter, le gendarme Fichaux a rsçu la médaille 
mihteire. Vtitre d'ancienneté, Ifes raim» du 
capitaine Chenevairl. Cette cértmonte iKwt oé- 
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